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Ibidun ADELEKAN 
“Ibidun Adelekan is a professor of geography at the University of Ibadan, Nigeria, where she has been engaged in teaching and research for three decades. Her areas of research focus include climate and society, human dimensions of global environmental change (including vulnerability/resilience of human and bio-physical systems to climate change), climate change adaptation and disaster risk reduction in coastal settlements and cities. She is a Co-ordinating Lead Author, Chapter 9 (Africa) of the IPCC Sixth Assessment WGII Report (Impacts, Adaptation and Vulnerability), and a member of the Expert Review Group, Race to Resilience (R2R) campaign of the United Nations Framework Convention on Climate Change (UNFCCC). She is a co-author of the ICSM CHC White Paper I: Intangible cultural heritage, diverse knowledge systems and climate change. Contribution of Knowledge Systems Group I to the International Co-Sponsored Meeting on Culture, Heritage and Climate Change. Discussion Paper. ICOMOS & ICSM CHC, Charenton-le-Pont, France & Paris, France, 103p. She has consulted for international organisations including UNDP, UNOPS, UNEP and Ross Center for Sustainable Cities of the World Resources Institute, Washington DC.”
« Ibidun Adelekan est professeure de Géographie à l'université d'Ibadan, au Nigeria, où elle enseigne et fait de la recherche depuis trois décennies. Ses domaines de recherche comprennent le climat et la société, les dimensions humaines du changement environnemental mondial (y compris la vulnérabilité/résilience des systèmes humains et biophysiques face au changement climatique), l'adaptation au changement climatique et la réduction des risques de catastrophe dans les villes et les agglomérations côtières. Elle est l'autrice principale coordinatrice du chapitre 9 (Afrique) du sixième Rapport d'évaluation du groupe de travail II du GIEC (impacts, adaptation et vulnérabilité) et membre du groupe d'experts chargé de l'examen de la campagne Race to Resilience (R2R) de la Convention-cadre des Nations unies sur le changement climatique (CCNUCC). Elle est co-autrice du Livre blanc I ICSM CHC : Patrimoine culturel immatériel, diversité des systèmes de connaissances et changement climatique. Contribution du groupe I « Systèmes de connaissances » à la réunion internationale coparrainée sur la culture, le patrimoine et le changement climatique. Document de travail. ICOMOS & ICSM CHC, Charenton-le-Pont, France & Paris, France, 103p. Elle a été consultante pour des organisations internationales telles que le PNUD, l'UNOPS, le PNUE et le Ross Center for Sustainable Cities du World Resources Institute, à Washington DC. »
Aet ANNIST
“Aet Annist is an anthropologist at the UNESCO Chair on Applied Studies of Intangible Cultural Heritage of University of Tartu, and the Environmental History Centre of the Tallinn University with more than 20 years of experience in research into heritage institutions and community fragmentation within the Seto cultural region, and nearly 10 years of experience into local and community relations in the context of climate change and societal upheaval. Aet’s focus has been on different forms of dispossession, from social, symbolic and ethnic dispossession in the context of post-socialist societal collapse, to environmental dispossession in the context of environmental crisis and anticipated dispossession of the future in the context of foreseen climate collapse. She has considered the ambiguous role of heritage institutions in such context with the potential of indigeneity to form both mindful as well as extractive relations within the institutionally channeled heritage contexts, and has published and taught extensively on these topics.”
« Aet Annist est anthropologue auprès de la chaire UNESCO d'études appliquées du patrimoine culturel immatériel de l'université de Tartu et du centre d'histoire environnementale de l'université de Tallinn. Elle possède plus de 20 ans d'expérience dans la recherche sur les institutions liées au patrimoine et la fragmentation des communautés dans la région culturelle de Seto, et près de 10 ans d'expérience dans les relations locales et communautaires dans le contexte du changement climatique et des bouleversements sociétaux. Aet s'est concentrée sur les différentes formes de dépossession, de la dépossession sociale, symbolique et ethnique dans le contexte de l'effondrement de la société post-socialiste, à la dépossession environnementale dans le contexte de la crise environnementale et à la dépossession anticipée de l'avenir dans le contexte de l'effondrement prévu du climat. Elle a examiné le rôle ambigu des institutions liées au patrimoine dans un tel contexte, avec le potentiel de l'indigénéité à former des relations à la fois attentives et extractives dans les contextes de patrimoine canalisés par les institutions, et elle a considérablement publié et enseigné sur ces sujets. »
Saruul ARSLAN
“Ms. Saruul Arslan is an accomplished international lawyer who graduated from the Law Faculty of Charles University in 2003. She has an extensive background in cultural rights, having served as a Cultural Rights Officer at the Human Rights Commission of Mongolia from 2003 to 2007. Ms. Arslan is also a Master of Art graduate in costume history from Donghua University in Shanghai, having completed her studies from 2007 to 2011. Since 2012, Ms. Arslan has been an ICH Specialist at the Cultural Heritage Center of Mongolia. Her responsibilities include conducting research on current cultural heritage elements registered on the National ICH Lists, inventorying intangible heritage and its bearers, and maintaining and improving the ICH database. She is a team member of various projects and programmes aimed at safeguarding, documenting, inventory-making, and transmitting intangible cultural heritage in Mongolia. In 2018, she was accredited to join UNESCO's Facilitators' Global Network. In recent years, she has been involved in several ICH Safeguarding and Disaster Risk Management Project projects, Natural Hazards and ICH, and the Impact of COVID-19 on ICH by IRCI. Starting in 2024, she is enrolled in the Preserving Legacies Observer Site Cohort Programme.”
« Mme Saruul Arslan est une avocate internationale accomplie, diplômée de la Faculté de Droit de l'Université Charles en 2003. Elle possède une vaste expérience des droits culturels, et a occupé le poste de Responsable des Droits culturels à la Commission des Droits de l'Homme de Mongolie de 2003 à 2007. Mme Arslan est également titulaire d'un master en Histoire du costume de l'Université Donghua de Shanghai, qu'elle a obtenu entre 2007 et 2011. Depuis 2012, Mme Arslan est spécialiste du PCI au Centre du patrimoine culturel de Mongolie. Elle est notamment chargée de mener des recherches sur les éléments actuels du patrimoine culturel inscrits sur les listes nationales du PCI, d'inventorier le patrimoine immatériel et ses détenteurs, et de maintenir et d'améliorer la base de données du PCI. Elle fait partie de l'équipe de divers projets et programmes visant à sauvegarder, documenter, inventorier et transmettre le patrimoine culturel immatériel en Mongolie. En 2018, elle a été accréditée pour rejoindre le réseau mondial des facilitateurs de l'UNESCO. Ces dernières années, elle a participé à plusieurs projets du PCI relatifs à la sauvegarde et à la gestion des risques de catastrophes, aux risques naturels et au PCI, ainsi qu'à l'impact du COVID-19 sur le PCI par l'IRCI. À partir de 2024, elle participera au programme de cohorte « Preserving Legacies Observer Site ». »  

Heba AZIZ
“Heba Aziz is an academic and a policymaker in the field of heritage and sustainable tourism development. Her research and academic activities tackle issues such as heritage management and innovation, sustainable tourism development, community involvement, tourism development and planning, ESG planning and corporate social responsibility role in national development and implementing SDGs. She previously served as the director of the Arab Regional Center for World Heritage, a UNESCO category II centre located in Bahrain; Executive Director of the tourism sector in the Kingdom of Bahrain; director of research and innovation at the Jumeirah group, United Arab Emirates; senior advisor for tourism research and development, the government of the Sultanate of Oman; professor at the University of Alexandria, in Egypt. She has a large number of published and peer-reviewed academic articles and research. She obtained her Ph.D. from the University of Surrey (United Kingdom), her Master's Degree from the University of Strathclyde (Scotland) and her bachelor's degree from the University of Alexandria.”
« Heba Aziz est une universitaire et une législatrice dans le domaine du patrimoine et du développement du tourisme durable. Ses recherches et ses activités universitaires portent sur des questions telles que la gestion du patrimoine et l'innovation, le développement du tourisme durable, l'implication des communautés, le développement et la planification du tourisme, la planification ESG et le rôle de la responsabilité sociale des entreprises dans le développement national et la mise en œuvre des ODD. Elle a été directrice du Centre régional arabe pour le patrimoine mondial, un centre de catégorie II de l'UNESCO situé à Bahreïn, directrice exécutive du secteur du tourisme dans le royaume de Bahreïn, directrice de la recherche et de l'innovation au sein du groupe Jumeirah, aux Émirats arabes unis, conseillère principale pour la recherche et le développement du tourisme auprès du gouvernement du sultanat d'Oman, et professeur à l'université d'Alexandrie, en Égypte. Elle a publié un grand nombre d'articles académiques et de travaux de recherche évalués par des pairs. Elle a obtenu son doctorat à l'université du Surrey (Royaume-Uni), sa maîtrise à l'université de Strathclyde (Écosse) et sa licence à l'université d'Alexandrie. »
Chris BALLARD
“Chris Ballard is Senior Fellow in the School of Culture, History & Language at The Australian National University in Canberra, Australia. He has worked for 40 years with Indigenous communities, mostly in the Pacific (Papua New Guinea and Vanuatu) and eastern Indonesia, on a range of issues, including agricultural systems, land rights and human rights, oral traditions and cultural heritage, and disasters and epidemics. He was lead researcher for Vanuatu’s first UNESCO World Heritage site, Chief Roi Mata’s Domain (inscribed in 2008), and continues to work closely with the local community custodians managing the site. Since 2016, he has been working with UNESCO’s Living Heritage Unit on the relationship between intangible cultural heritage (ICH) and emergencies (including conflict and disaster), and now on ICH and climate change.”
« Chris Ballard est Senior Fellow à la School of Culture, History & Language de l'Australian National University à Canberra, en Australie. Il travaille depuis 40 ans avec des communautés authochtones, principalement dans le Pacifique (Papouasie-Nouvelle-Guinée et Vanuatu) et dans l'est de l'Indonésie, sur toute une série de questions, notamment les systèmes agricoles, les droits fonciers et les droits de l'homme, les traditions orales et le patrimoine culturel, ainsi que les catastrophes et les épidémies. Il a été chercheur principal pour le premier site du patrimoine mondial de l'UNESCO au Vanuatu, le domaine du chef Roi Mata (inscrit en 2008), et continue de travailler en étroite collaboration avec les gardiens de la communauté locale qui gèrent le site. Depuis 2016, il travaille avec l'Unité du patrimoine vivant de l'UNESCO sur la relation entre le patrimoine culturel immatériel (PCI) et les situations d'urgence (y compris les conflits et les catastrophes), et maintenant sur le PCI et le changement climatique. »
Karima BENNOUNE
“Professor Karima Bennoune is the Lewis M. Simes Professor of Law at the University of Michigan Law School where she teaches courses in the field of international law, including a class on climate change and human rights. She served as the UN Special Rapporteur in the field of cultural rights from 2015-2021. Her 2020 report as Special Rapporteur for the UN General Assembly focused on climate change, culture and cultural rights. She carried out related field missions to Tuvalu and Maldives. Bennoune was also appointed as an expert for the International Criminal Court in 2017 during the reparations phase of the groundbreaking case The Prosecutor v. Ahmad Al Faqi Al Mahdi, concerning intentional destruction of cultural heritage sites by extremists in Mali. Her recent work has focused on supporting the efforts of Afghan women human rights defenders to counter gender apartheid in Afghanistan. In September 2023, she spoke in the UN Security Council about this topic.” 
«Karima Bennoune est professeur de droit Lewis M. Simes à la faculté de droit de l'université du Michigan, où elle donne des cours dans le domaine du droit international, notamment un cours sur le changement climatique et les droits de l'homme. Elle a été rapporteur spécial des Nations unies dans le domaine des droits culturels de 2015 à 2021. Son rapport 2020 en tant que rapporteur spécial pour l'Assemblée générale des Nations unies portait sur le changement climatique, la culture et les droits culturels. Elle a effectué des missions sur le terrain à Tuvalu et aux Maldives. Mme Bennoune a également été nommée experte auprès de la Cour pénale internationale en 2017 lors de la phase de réparation de l'affaire révolutionnaire Le Procureur c. Ahmad Al Faqi Al Mahdi, concernant la destruction intentionnelle de sites du patrimoine culturel par des extrémistes au Mali. Récemment, elle s'est attachée à soutenir les efforts des femmes afghanes défenseurs des droits de l'homme pour lutter contre l'apartheid sexiste en Afghanistan. En septembre 2023, elle s'est exprimée sur ce sujet devant le Conseil de sécurité des Nations unies. »
Chantal BISSCHOP
“Chantal Bisschop is a historian and staff member at the Centre for Agrarian History (CAG), specializing in intangible heritage. She completed her PhD in history at the Interfaculty Centre for Agrarian History at the University of Leuven. Since 2012, she has dedicated her research to safeguarding intangible cultural heritage related to agriculture, food, and rural life, with a recent focus on sustainability and climate change resilience. She actively engages with living heritage communities, conducting fieldwork and organizing workshops to aid in the recognition, (audiovisual) documentation and transmission of intangible heritage. She develops tailored safeguarding strategies for agricultural practices, culinary cultures, and animal traditions while fostering networks locally and internationally. One of her significant projects includes providing research and safeguarding support for the traditional irrigation community in Flanders, facilitating an international network of irrigators in Europe, and offering expert advice for the multinational UNESCO file on traditional irrigation. Currently, she leads the "Water & Land" project (www.waterenland.be), a collaboration between CAG and the Dutch Centre for Intangible Cultural Heritage. This initiative aims to research and promote intangible heritage for ecological sustainability, empower intangible heritage in climate discussions, draw attention from policymakers, experts, and users, and stimulate international exchange of good practices.”
« Chantal Bisschop est historienne et collaboratrice du Centre d'Histoire Agraire (CAG), spécialisée dans le patrimoine immatériel. Elle a obtenu son doctorat en Histoire au Centre interfacultaire d'Histoire Agraire de l'Université de Louvain. Depuis 2012, elle consacre ses recherches à la sauvegarde du patrimoine culturel immatériel lié à l'agriculture, à l'alimentation et à la vie rurale, avec un intérêt récent pour la durabilité et la résilience au changement climatique. Elle s'engage activement auprès des communautés du patrimoine vivant, en menant des travaux sur le terrain et en organisant des ateliers pour aider à la reconnaissance, à la documentation (audiovisuelle) et à la transmission du patrimoine immatériel. Elle élabore des stratégies de sauvegarde sur mesure pour les pratiques agricoles, les cultures culinaires et les traditions animales, tout en encourageant les réseaux au niveau local et international. L'un de ses principaux projets consiste à fournir un soutien à la recherche et à la sauvegarde de la communauté d'irrigation traditionnelle en Flandre, à faciliter la création d'un réseau international d'irrigants en Europe et à fournir des conseils d'experts pour le dossier multinational de l'UNESCO sur l'irrigation traditionnelle. Elle dirige actuellement le projet « Water & Land » (www.waterenland.be), une collaboration entre le CAG et le Centre néerlandais pour le Patrimoine culturel immatériel. Cette initiative vise à rechercher et à promouvoir le patrimoine immatériel pour la durabilité écologique, à renforcer le patrimoine immatériel dans les discussions sur le climat, à attirer l'attention des décideurs politiques, des experts et des utilisateurs, et à stimuler l'échange international de bonnes pratiques. »
Donatas BRANDIŠAUSKAS
“Donatas Brandišauskas is a social anthropologist that specializes in ethnography of reindeer herding and hunting of indigenous Evenki people of East Siberia and Russian Far East. His interests lie in studies of human/animal relations, animism, indigenous knowledge and perception of rock art and taiga nomadism. He is professor at the Institute of Asian and Transcultural studies and a researcher at the Lithuanian Institute of History. His monograph Leaving Footprints in the Taiga: Luck, Spirits and Ambivalence among the Siberian Orochen Reindeer Herders and Hunters (2017) is an ethnographic study of ontology of luck among contemporary reindeer herders and hunters. His current ethnographic inquires include themes of indigenous land use, materiality, history of resource extraction, revival of reindeer herding husbandry and multispecies interactions of nomadic indigenous communities. Recently, he also started his fieldwork research among Dukha reindeer herders and hunters of Northern Mongolia.”
« Donatas Brandišauskas est un socio-anthropologue spécialisé dans l'ethnographie de l'élevage de rennes et de la chasse du peuple autochtone Evenki de Sibérie orientale et de l'Extrême-Orient russe. Il s'intéresse à l'étude des relations entre l'homme et l'animal, à l'animisme, aux connaissances indigènes et à la perception de l'art rupestre et du nomadisme de la taïga. Il est professeur à l'Institut d'Études asiatiques et transculturelles et chercheur à l'Institut lituanien d'Histoire. Sa monographie Leaving Footprints in the Taiga : Luck, Spirits and Ambivalence among the Siberian Orochen Reindeer Herders and Hunters (2017) est une étude ethnographique de l'ontologie du hasard chez les éleveurs de rennes et les chasseurs contemporains. Ses recherches ethnographiques actuelles portent sur les thèmes suivants : l'utilisation des terres indigènes, la matérialité, l'histoire de l'extraction des ressources, la renaissance de l'élevage de rennes et les interactions multi-espèces des communautés indigènes nomades. Récemment, il a également commencé ses recherches sur le terrain parmi les éleveurs de rennes et les chasseurs de Dukha, dans le nord de la Mongolie. »
Ginbert Permejo CUATON
“Ginbert Permejo CUATON is a Filipino environmental and sustainability scholar based in Hong Kong. He researches social policy issues on disasters, displacements, and climate actions in Southeast Asia, focusing on the Philippines. His works on Local-Indigenous Knowledges (LINK) and practices for Disaster Risk Reduction (DRR) and Climate Change Adaptation and on the impact of the 2013 Super Typhoon Haiyan in the Philippines have been cited in globally important policy instruments like the ADB Report for Baguio City's Smart Flood Early Warning Systems and Gender and Inclusion Study (2021), the United Nations’ World Water Development Report (2021), the IPCC 2022 6th Assessment Report, and the UNFAO’s Men and Women in Fisheries and Aquaculture in Asia (2022). His works are published in leading academic journals, such as the World Development, International Journal for Disaster Risk Reduction, and Third World Quarterly. He is a final year PhD Candidate at the Hong Kong University of Science and Technology and an incoming Research Assistant Professor at Lingnan University of Hong Kong in August 2024. He has ongoing work on the critical geographies of the impact of Energy Transition Minerals (ETM) extractions and climate change on rural islands and Indigenous communities in Malaysia and the Philippines.”
« Ginbert Permejo CUATON est un chercheur philippin spécialisé dans l'environnement et le développement durable, basé à Hong Kong. Il étudie les questions de politique sociale liées aux catastrophes, aux déplacements et aux actions climatiques en Asie du Sud-Est, en particulier aux Philippines. Ses travaux sur les savoirs autochtones locaux (LINK) et les pratiques en matière de réduction des risques de catastrophe et d'adaptation au changement climatique, ainsi que sur l'impact du super typhon Haiyan de 2013 aux Philippines, ont été cités dans des instruments politiques d'importance mondiale tels que le rapport de la Banque asiatique de Développement sur les systèmes intelligents d'alerte précoce en cas d'inondations et l'étude sur le genre et l'inclusion de la ville de Baguio (2021), le rapport mondial des Nations unies sur la mise en valeur des ressources en eau (2021), le 6e rapport d'évaluation du GIEC (2022) et le rapport de l'UNFAO intitulé « Men and Women in Fisheries and Aquaculture in Asia » (2022). Ses travaux sont publiés dans des revues universitaires de premier plan, telles que World Development, International Journal for Disaster Risk Reduction et Third World Quarterly. Il est doctorant en dernière année à l'Université des Sciences et Technologies de Hong Kong et sera professeur assistant de recherche à l'Université Lingnan de Hong Kong en août 2024. Il travaille actuellement sur les géographies critiques de l'impact des extractions de minerais pour la transition énergétique (ETM) et du changement climatique sur les îles rurales et les communautés indigènes en Malaisie et aux Philippines. »
Philip Gabriel ESSACK
“Mr. Gabriel, Philip ESSACK is a cultural heritage specialist currently working as the Technical Advisor for the Seychelles National Institute for Culture, Heritage and the Arts. With more than 44 years of experience in the management and promotion of both tangible and intangible heritage, he has been involved in the Africa 2009 program in Mombasa (2005) and was the founding staff of the African World Heritage Fund in Johannesburg as a UNESCO consultant (2007-2008). He has contributed to the preservation of Seychelles intangible and tangible cultural heritage, from the recording of the oral traditions to the restoration of the built heritage of Seychelles, as well as “resuscitating” defunct cultural knowledge and practices through exhibitions (1980 -2012). Other works were the transmission of traditional knowledge through various publications, exhibitions, television documentaries as well as presentations and lectures at both local and international level. As an avid ethno- photographer, he contributed to the creation of an ethnographic archives and audio library on the heritage and oral tradition of Seychelles (1980 -2012). Currently the Chairman of the UNESCO Memory of the World Committee, Focal Point for the UNESCO 2005 Convention and has represented culture on several national boards including the Planning Authority (2015-2020), Seychelles Heritage Foundation (2007- 2010), Creole Institute (2018-2020) and was the Chairman of the Film Classification Committee (2020-2022), Chairman of the National Arts Council and acting Registrar for Copyright (2003-2012).”
« M. Gabriel, Philip ESSACK est un spécialiste du patrimoine culturel qui travaille actuellement en tant que conseiller technique pour l'Institut National des Seychelles pour la Culture, le Patrimoine et les Arts. Avec plus de 44 ans d'expérience dans la gestion et la promotion du patrimoine matériel et immatériel, il a participé au programme Africa 2009 à Mombasa (2005) et a été l'un des fondateurs du Le Fonds pour le Patrimoine Mondial Africain à Johannesburg en tant que consultant de l'UNESCO (2007-2008). Il a contribué à la préservation du patrimoine culturel matériel et immatériel des Seychelles, de l'enregistrement des traditions orales à la restauration du patrimoine bâti des Seychelles, ainsi qu'à la « réanimation » de connaissances et de pratiques culturelles disparues par le biais d'expositions (1980-2012). D'autres travaux ont consisté à transmettre les connaissances traditionnelles par le biais de diverses publications, d'expositions, de documentaires télévisés, mais également de présentations et de conférences au niveau local et international. Passionné d'ethnographie et de photographie, il a contribué à la création d'archives ethnographiques et d'une audiothèque sur le patrimoine et la tradition orale des Seychelles (1980-2012). Il est actuellement Président du Comité Mémoire du monde de l'UNESCO, point focal pour la Convention de 2005 de l'UNESCO, et a représenté la culture dans plusieurs conseils nationaux, notamment l'Autorité de planification (2015-2020), la Fondation du patrimoine des Seychelles (2007-2010), l'Institut créole (2018-2020) et a été Président du Comité de classification des films (2020-2022), Président du Conseil national des Arts et Registraire suppléant des droits d'auteur (2003-2012). »
Sandra FATORIĆ
“Dr. Sandra Fatorić is a visiting senior researcher at the Centre for Global Heritage and Development, Leiden University. Her work seeks to bridge the scientific and policy gaps between climate change risks, climate adaptation and diverse cultural heritage. She draws on her extensive experience in both developing and developed countries, working with national and sub-national policy makers, stakeholders, and local communities. Specifically, Sandra focuses on assessing the risks and impacts of climate change on diverse cultural heritage; advancing scientific understanding of the values, significance, and benefits of cultural heritage in support of climate adaptation and mitigation goals; developing values-based approaches and tools for decision-making on climate adaptation of cultural heritage; and promoting knowledge sharing and strengthening capacity building to address climate change risks and adaptation strategies. Sandra holds a PhD in Geography from the Autonomous University of Barcelona (Spain).”
« Sandra Fatorić est chercheuse principale invitée au Centre for Global Heritage and Development, à l'Université de Leiden. Son travail vise à combler les lacunes scientifiques et politiques entre les risques liés au changement climatique, l'adaptation au climat et la diversité du patrimoine culturel. Elle s'appuie sur sa vaste expérience dans les pays en développement et les pays développés, en travaillant avec les décideurs politiques nationaux et infranationaux, les parties prenantes et les communautés locales. Plus précisément, Sandra se concentre sur l'évaluation des risques et des impacts du changement climatique sur divers patrimoines culturels ; sur l'amélioration de la compréhension scientifique des valeurs, de l'importance et des avantages du patrimoine culturel pour soutenir les objectifs d'adaptation et d'atténuation du climat ; sur le développement d'approches et d'outils fondés sur les valeurs pour la prise de décision concernant l'adaptation du patrimoine culturel au climat ; et sur la promotion du partage des connaissances et le renforcement des capacités pour faire face aux risques liés au changement climatique et aux stratégies d'adaptation. Sandra est titulaire d'un doctorat en Géographie de l'Université autonome de Barcelone (Espagne). »
Luciana GONCALVES DE CARVALHO
“PhD in Anthropology and Associate Professor at the Federal University of Western Pará. Leader of the Cultural Diversity, Territory and New Rights in the Amazon Research Group, she has ongoing research on cultural rights and socio-environmental conflicts in traditional communities. Since 2010, she has coordinated the Cultural Heritage in the Amazon Extension Program (Proext/MEC), focusing mainly on the Calha Norte region of Pará. She is the coordinator of the Heritage and Museums Committee of the Brazilian Anthropology Association and of the Forum of Entities in Defense of Brazilian Cultural Heritage in Pará, as well as a member of the Advisory Board of the National Historical and Artistic Heritage Institute (IPHAN). She has over 20 years' experience as a researcher and project manager in the field of Brazilian cultural heritage. She is the author of publications on intangible cultural heritage, popular culture, memory, work and traditional knowledge in Amazonian communities, as well as technical reports and other anthropological studies in land regularization processes, territorial disputes and socio-environmental conflicts. She acted as an expert in a workshop on good practices related to the protection of Intangible Heritage, in 2023, and is one of the editors of the book “20th Anniversary of the Convention for the Safeguarding of Intangible Heritage: Latin American and Caribbean Strategies and Experiences”, published in 2023.”
« Docteure en Anthropologie et Professeure associée à l'Université fédérale du Pará occidental. Responsable du groupe de recherche sur la diversité culturelle, le territoire et les nouveaux droits en Amazonie, elle poursuit des recherches sur les droits culturels et les conflits socio-environnementaux dans les communautés traditionnelles. Depuis 2010, elle coordonne le programme d'extension du patrimoine culturel en Amazonie (Proext/MEC), en se concentrant principalement sur la région Calha Norte du Pará. Elle est coordinatrice du Comité du Patrimoine et des Musées de l'Association brésilienne d'Anthropologie et du Forum des Entités de défense du Patrimoine culturel brésilien au Pará, et membre du Conseil consultatif de l’Institut national du patrimoine artistique et historique (IPHAN). Elle a plus de 20 ans d'expérience en tant que chercheuse et cheffe de projet dans le domaine du patrimoine culturel brésilien. Elle est l'auteur de publications sur le patrimoine culturel immatériel, la culture populaire, la mémoire, le travail et les connaissances traditionnelles dans les communautés amazoniennes, et de rapports techniques et d'autres études anthropologiques sur les processus de régularisation des terres, les différends territoriaux et les conflits socio-environnementaux. Elle a participé en tant qu'experte à un atelier sur les bonnes pratiques liées à la protection du patrimoine immatériel, en 2023, et est l'une des éditrices du livre « 20th Anniversary of the Convention for the Safeguarding of Intangible Heritage » : Latin American and Caribbean Strategies and Experiences », publié en 2023. »
Cornelius HOLTORF
“Cornelius Holtorf is Professor of Archaeology and holder of the UNESCO Chair on Heritage Futures at Linnaeus University in Kalmar, Sweden. He is an expert in contemporary archaeology, heritage theory, and heritage futures. January through March 2024, he was a Guest Scholar at the Getty Conservation Institute in Los Angeles, USA, conducting a project on “Heritage in Transformation”. Recent publications include the article “The Climate Heritage Paradox – how rethinking archaeological heritage can address global challenges of climate change” (World Heritage 2024) and the books Cultural Heritage and the Future (with Anders Högberg, Routledge 2021), Heritage Futures. Comparative Approaches to Natural and Cultural Heritage Practices (with R. Harrison etc, UCL Press 2020), and Cultural Heritage, Ethics and Contemporary Migrations (with Andreas Pantazatos and Geoffrey Scarre, Routledge 2019).”
« Cornelius Holtorf est Professeur d'Archéologie et titulaire de la Chaire UNESCO sur l'avenir du patrimoine à l'Université Linnaeus de Kalmar, en Suède. Il est expert en archéologie contemporaine, en théorie du patrimoine et en avenir du patrimoine. De janvier à mars 2024, il a été chercheur invité au Getty Conservation Institute à Los Angeles, aux États-Unis, où il a mené un projet sur « Le patrimoine en transformation ». Parmi ses publications récentes figurent l'article « The Climate Heritage Paradox - how rethinking archaeological heritage can address global challenges of climate change » (World Heritage 2024) et les livres « Cultural Heritage and the Future » (avec Anders Högberg, Routledge 2021), Heritage Futures, « Comparative Approaches to Natural and Cultural Heritage Practices » (avec R. Harrison etc, UCL Press 2020), et « Cultural Heritage, Ethics and Contemporary Migrations » (avec Andreas Pantazatos et Geoffrey Scarre, Routledge 2019). » 
Susan KEITUMETSE
“Dr Susan O. Keitumetse is a heritage expert with a background in Archaeology, Environmental Science and Education (University of Botswana). She has an Mphil in Museums and Heritage as well as a PhD on Archaeologial Heritage and Sustainable Development in Africa (University of Cambridge). From this combination she has focused her work on linking cultural heritage conservation with the international policy framework of sustainable development as a way toward enhanced conservation of the environment. She is the author of a breakthrough volume on African cultural heritage conservation and management (https://www.springerprofessional.de/en/african-cultural-heritage-conservation-and-management-theory-and/10357602 ), a volume aimed at placing African heritage discourse on the international level. She is currently focusing on overlaying cultural aspects of cultural heritage on nature spaces for enhanced sustainable development of Africa’s landscapes. Dr Keitumetse is a research scholar on cultural heritage and tourism and a UNESCO Chairholder (African Heritage and Sustainable Development) at the University of Botswana. Her full publications and work on heritage can be accessed at her Google scholar profile with publications on heritage, environment and Sustainable Development:.”
« Susan O. Keitumetse est une experte du patrimoine qui possède une formation en archéologie, en sciences de l'environnement et en éducation (Université du Botswana). Elle est titulaire d'un master en musées et patrimoine ainsi que d'un doctorat sur le patrimoine archéologique et le développement durable en Afrique (Université de Cambridge). À partir de cette combinaison, elle a axé son travail sur l'établissement d'un lien entre la conservation du patrimoine culturel et le cadre politique international du développement durable, afin d'améliorer la conservation de l'environnement. Elle est l'auteur d'un ouvrage novateur sur la conservation et la gestion du patrimoine culturel africain (https://www.springerprofessional.de/en/african-cultural-heritage-conservation-and-management-theory-and/10357602), visant à inscrire le discours sur le patrimoine africain sur la scène internationale. Elle se concentre actuellement sur la superposition des aspects culturels du patrimoine culturel sur les espaces naturels afin d'améliorer le développement durable des paysages africains. Mme Keitumetse est chercheuse en patrimoine culturel et tourisme et titulaire d'une chaire UNESCO (patrimoine africain et développement durable) à l'université du Botswana. L'ensemble de ses publications et travaux sur le patrimoine est accessible sur son profil Google scholar avec des publications sur le patrimoine, l'environnement et le développement durable. »
Anare LEWENIQILA
[bookmark: _Hlk165672015]“Anare Leweniqila is the Deputy Permanent Representative at the Permanent Mission of the Republic of Fiji in Geneva. He is a career civil servant having worked in finance and strategic planning, disaster risk reduction and management and climate change in the Fijian Government. In UN Geneva, he engages in discussions on climate change and its intersection with current global efforts on loss and damage, migration, early warning and anticipatory action, disaster displacement, and the wider humanitarian and peace-building context. In addition to these multilateral discussions, he covers the work of UNESCO for the National Commission. He has a strong interest in the talks on safeguarding intangible cultural heritage in the context of climate change given its relevance to the ongoing discussions on climate finance and loss and damage.”
« Anare Leweniqila est le représentant permanent adjoint à la mission permanente de la République des Fidji à Genève. Il est fonctionnaire de carrière et a travaillé dans les domaines de la finance et de la planification stratégique, de la réduction et de la gestion des risques de catastrophes et du changement climatique au sein du gouvernement fidjien. Aux Nations unies à Genève, il participe à des discussions sur le changement climatique et son intersection avec les efforts mondiaux actuels sur les pertes et dommages, la migration, les alertes précoces et les actions anticipatives, le déplacement en cas de catastrophe, et le contexte humanitaire et de consolidation de la paix au sens large. Outre ces discussions multilatérales, il couvre les travaux de l'UNESCO pour la Commission nationale. Il est très intéressé par les discussions sur la sauvegarde du patrimoine culturel immatériel dans le contexte du changement climatique, compte tenu de leur pertinence par rapport aux discussions en cours sur le financement du climat et les pertes et dommages. » 
Přemysl MÁCHA
“Přemysl Mácha studied cultural anthropology, political science, and forestry. Between 2000 and 2018 he worked as an assistant professor at the University of Ostrava. Since 2019 he has been working as a senior researcher at the Institute of Ethnology of the Czech Academy of Sciences. He specializes in linguistic anthropology, cultural heritage, and the social dimension of environmental sustainability. In 2005, he received Fulbright Scholarship. He has served as the principal investigator on several national and international research projects. In addition to fundamental research, he also has an extensive experience with applied research in heritage and nature conservation in collaboration with public institutions, NGOs and private companies. He has authored and co-authored several books and ca 50 research articles and book chapters.” 
« Přemysl Mácha a étudié l'anthropologie culturelle, les sciences politiques et la sylviculture. Entre 2000 et 2018, il a travaillé comme professeur assistant à l'Université d'Ostrava. Depuis 2019, il travaille en tant que chercheur principal à l'Institut d'Ethnologie de l'Académie tchèque des Sciences. Il est spécialisé dans l'anthropologie linguistique, le patrimoine culturel et la dimension sociale de la durabilité environnementale. En 2005, il a bénéficié de la bourse Fulbright. Il a été chercheur principal dans le cadre de plusieurs projets de recherche nationaux et internationaux. Outre la recherche fondamentale, il dispose également d'une vaste expérience de la recherche appliquée dans le domaine de la conservation du patrimoine et de la nature, en collaboration avec des institutions publiques, des ONG et des entreprises privées. Il est l'auteur et le co-auteur de plusieurs livres et d'une cinquantaine d'articles de recherche et de chapitres de livres. »
Eva Lilia MARTINEZ ORDOÑEZ 
“Eva L. Martínez holds a PhD in Anthropology with a specialization in Archaeology. Her research topics, both academic and applied, include studies on organizational processes, social complexity and inequality in antiquity; ethnoarchaeology, public and community archaeology; management and safeguarding of tangible and intangible cultural heritage; and disaster risk management to cultural heritage. She has held the position of Deputy Manager of Cultural Heritage at the Honduran Institute of Anthropology and History (IHAH). Dr. Martìnez is a Professor in the Department of Anthropology at the National Autonomous University of Honduras (UNAH). She has been part of the global network of facilitators of the Convention for the Safeguarding of the Intangible Cultural Heritage since 2011. She is a member of the Editorial Committee of the International Journal of Intangible Heritage. She coordinates the research group Community and Applied Archaeology: establishing dialogues between the past and the present to promote sustainable local development at UNAH.”
« Eva L. Martínez est titulaire d'un Doctorat en Anthropologie avec une spécialisation en Archéologie. Ses thèmes de recherche, à la fois académiques et appliqués, comprennent des études sur les processus organisationnels, la complexité sociale et l'inégalité dans l'Antiquité ; l'ethnoarchéologie, l'archéologie publique et communautaire ; la gestion et la sauvegarde du patrimoine culturel matériel et immatériel ; et la gestion des risques de catastrophes pour le patrimoine culturel. Elle a occupé le poste de Directrice adjointe du patrimoine culturel à l'Institut hondurien d'Anthropologie et d'Histoire (IHAH). Mme Martìnez est professeure au Département d'Anthropologie de l'Université nationale autonome du Honduras (UNAH). Elle fait partie du réseau mondial des facilitateurs de la Convention pour la sauvegarde du patrimoine culturel immatériel depuis 2011. Elle est membre du Comité éditorial de l'International Journal of Intangible Heritage. Elle coordonne le groupe de recherche Community and Applied Archaeology : establishing dialogues between the past and present to promote sustainable local development à l'UNAH. »
Elinaza Anthony MJEMA 
“Elinaza Mjema is a senior lecturer at the University of Dar es Salaam. He is currently the Head of the Department of Archaeology and Heritage Studies. He focuses on exploring change and continuity of ancient settlements on the western coast of the Indian Ocean, through the analysis of ceramics, beads and fauna remains. This undertaking has led Dr. Mjema to engage in protecting intangible and tangible heritage associated with Swahili civilization on the East African coast. He has published on ancient tsunamic catastrophes that hit Tanzania’s western Indian Ocean coast during the early Swahili period, AD 900-1100. He also investigates human coping strategies to natural catastrophes along the eastern African coast during the first and second millennia AD. He works on issues related to intangible heritage and climate change. He also investigates local communities’ involvement in marine cultural heritage for poverty alleviation in Tanzania. He is now embarking in science dissemination using mobile museum educating communities of past climate changes and heritage to inform the current situation. Funding is provided for one year by the Volkswagen Foundation of Germany from 2024-2025 to implement a project named ‘Archaeology, Climate Change and Us,’ which falls under science communication programs.”
« Elinaza Mjema est Maître de conférences à l'Université de Dar es Salaam. Il dirige actuellement le Département d'Archéologie et d'Études du Patrimoine. Il se concentre sur l'étude des changements et de la continuité des établissements anciens sur la côte occidentale de l'océan Indien, à travers l'analyse des céramiques, des perles et des restes de faune. Cette entreprise a conduit M. Mjema à s'engager dans la protection du patrimoine matériel et immatériel associé à la civilisation swahili sur la côte Est de l'Afrique. Il a publié des ouvrages sur les anciennes catastrophes tsunamiques qui ont frappé la côte occidentale de l'océan Indien de la Tanzanie au début de la période swahilie, entre 900 et 1100 après J.-C. Il étudie également les stratégies humaines d'adaptation aux catastrophes naturelles le long de la côte Est de l'Afrique au cours des premier et deuxième millénaire de notre ère. Il travaille sur des questions liées au patrimoine immatériel et au changement climatique. Il étudie également l'implication des communautés locales dans le patrimoine culturel marin pour la réduction de la pauvreté en Tanzanie. Il se lance à présent dans la diffusion de la science en utilisant des musées mobiles pour éduquer les communautés sur les changements climatiques passés et le patrimoine afin d'éclairer la situation actuelle. Le financement est assuré pendant un an par la fondation Volkswagen d'Allemagne de 2024-2025 afin de mettre en œuvre un projet nommé « Archaeology Climate Change and US » qui relève des programmes de communication scientifique. » 
Edaly QUIROZ MORENO
“Edaly has a Master’s degree in International Relations Studies, focused on Public Policies from the National Autonomous University of Mexico (UNAM). She also has a Diploma in Visual Anthropology from the Autonomous University of Mexico City and in Anthropological Surveying from the National Institute of Anthropology and History. Edaly is Mexico’s focal point for UNESCO’s 2003 Convention for the Safeguarding of Intangible Cultural Heritage and candidate for its Global Network of Facilitators. Since 2007 she has worked at the World Heritage Office of the National Institute of Anthropology and History, where she holds the position of Deputy Director of Intangible Cultural Heritage. Among her main activities are the carrying of capacity-building workshops for the implementation of the 2003 Convention at national level; the conceptual approach of meetings of national and international experts and the editorial coordination of publications on ICH; advice on the preparation of nomination files for the Representative List of the Intangible Cultural Heritage of Humanity of UNESCO, as well as their diplomatic defense. Likewise, Edaly accompanies the implementation of the Safeguarding Plans for the cultural expressions of Mexico inscribed on said list.”
« Edaly est titulaire d'un master en Études des Relations internationales, axé sur les politiques publiques, de l'Université Nationale autonome du Mexique (UNAM). Elle est également titulaire d'un diplôme en Anthropologie visuelle de l'Université autonome de Mexico et d'un diplôme de réalisation d’enquêtes anthropologiques de l'Institut National d'Anthropologie et d'Histoire. Edaly est le point focal du Mexique pour la Convention de 2003 de l'UNESCO pour la sauvegarde du patrimoine culturel immatériel et candidate au Réseau mondial des facilitateurs. Depuis 2007, elle travaille au Bureau du patrimoine mondial de l'Institut National d'Anthropologie et d'Histoire, où elle occupe le poste de Directrice adjointe du patrimoine culturel immatériel. Parmi ses principales activités figurent l'organisation d'ateliers de renforcement des capacités pour la mise en œuvre de la Convention de 2003 au niveau national ; l'approche conceptuelle de réunions d'experts nationaux et internationaux et la coordination éditoriale de publications sur le PCI ; des conseils sur la préparation des dossiers de candidature pour la Liste représentative du patrimoine culturel immatériel de l'humanité de l'UNESCO, et leur défense diplomatique. De même, Edaly accompagne la mise en œuvre des plans de sauvegarde des expressions culturelles du Mexique inscrites sur cette liste. »
Victoria REYES-GARCIA
“Victoria Reyes-García (PhD in Anthropology, 2001, University of Florida) is ICREA Research Professor at the Institute of Environmental Science and Technology, Universitat Autònoma de Barcelona (ICTA-UAB), Spain. Her research focuses on Indigenous and local knowledge, particularly on the contribution of these knowledge systems to help address the contemporary environmental challenges of biodiversity loss and climate change. Between 1999 and 2004, she lived among the Tsimane’ Indigenous People in the Bolivian Amazon. She has also conducted research of the knowledge systems of local populations in Spain, India, Mexico, Cameroon, Indonesia, and Senegal. Reyes-García coordinates the Laboratory for the Analysis of Socio-Ecological Systems in a Global World (http://www.laseg.cat/en). Between 2010-15, she directed an ERC Starting Grant to study the relations between biological and cultural diversity using a cross-cultural approach. In 2017, she received an ERC Consolidator Grant to study the contribution of indigenous and local knowledge to climate change impacts research. She has contributed to the IPBES Global and Transformative Change Assessments, the IPBES-IPCC report, and the UNESCO’s Network for Earth. In 2020, she received the Narcís Monturiol Medal to scientific merit (Catalonia), in 2021, she was elected international member of the National Academy of Sciences, US, and in 2022 of the Academy of Agriculture of France.”
« Victoria Reyes-García (Doctorat en Anthropologie, 2001, Université de Floride) est professeure de recherche ICREA à l'Institut des Sciences et Technologies de l'Environnement, Universitat Autònoma de Barcelona (ICTA-UAB), Espagne. Ses recherches portent sur les savoirs autochtones et locaux, en particulier sur la contribution de ces systèmes de connaissances à la résolution des problèmes environnementaux contemporains que sont la perte de biodiversité et le changement climatique. Entre 1999 et 2004, elle a vécu parmi le peuple autochtone Tsimane en Amazonie bolivienne. Elle a également mené des recherches sur les systèmes de connaissances des populations locales en Espagne, en Inde, au Mexique, au Cameroun, en Indonésie et au Sénégal. Mme Reyes-García coordonne le Laboratoire d'Analyse des Systèmes socio-écologiques dans un monde global (http://www.laseg.cat/en). Entre 2010 et 2015, elle a dirigé une bourse de démarrage ERC pour étudier les relations entre la diversité biologique et la diversité culturelle à l'aide d'une approche interculturelle. En 2017, elle a bénéficié d'une bourse de consolidation ERC pour étudier la contribution des connaissances indigènes et locales à la recherche sur les impacts du changement climatique. Elle a contribué aux évaluations du changement global et transformatif de l'IPBES, au rapport IPBES-IPCC et au réseau de l'UNESCO pour la Terre. En 2020, elle a reçu la Médaille Narcís-Monturiol du Mérite scientifique (Catalogne), puis, en 2021, a été élue membre international de la National Academy of Sciences, États-Unis, et, en 2022, membre de l'Académie d'Agriculture de France. » 
Andrea RICHARDS-CUMMINS
“Andrea is a Caribbean public archaeologist working on various initiatives targeting natural and cultural heritage being impacted by natural hazards and climate change, with a focus on mitigation and adaptation planning through culture, post-disaster needs and vulnerability assessments, the safeguarding of living heritage in emergencies, and the synergies that exist between the tangible and the intangible. She is an associate fellow at the KITLV/Royal Netherlands Institute of SE Asian and Caribbean Studies and is presently undertaking doctoral research on cultural heritage pathways to climate action in the Caribbean, focusing on archaeology and traditional knowledge systems. Andrea also provides capacity-building support to countries in UNESCO's 1954, 1972, and 2003 conventions.”
« Andrea est une archéologue publique caribéenne qui travaille sur diverses initiatives ciblant le patrimoine naturel et culturel touché par les risques naturels et le changement climatique, en mettant l'accent sur la planification de l'atténuation et de l'adaptation par le biais de la culture, l'évaluation des besoins et de la vulnérabilité après une catastrophe, la sauvegarde du patrimoine vivant dans les situations d'urgence et les synergies qui existent entre le matériel et l'immatériel. Elle est membre associée du KITLV/Royal Netherlands Institute of SE Asian and Caribbean Studies et entreprend actuellement une recherche doctorale sur les voies du patrimoine culturel vers l'action climatique dans les Caraïbes, en se concentrant sur l'archéologie et les systèmes de connaissances traditionnels. Andrea apporte également un soutien au renforcement des capacités des pays dans le cadre des Conventions de l'UNESCO de 1954, 1972 et 2003. » 
Pasang Dolma SHERPA
“Pasang Dolma Sherpa, Executive Director of Center for Indigenous Peoples’ Research & Development (CIPRED) has been working with Indigenous Peoples, Women and Local Communities for the recognition of the Indigenous Peoples’ knowledge, cultural values and customary institutions that contributed for sustainable management of forest, ecosystem, biodiversity, and climate resilience for more than two decades. Ms. Sherpa has obtained her PhD at Kathmandu University in 2018 on Climate Change Education and its Interfaces with Indigenous Knowledge. She has already served as Co-Chair of International Indigenous Peoples’ Forum on Climate Change (IIPFCC), Co-chair of Facilitative Working Group (FWG) of Local Communities and Indigenous Peoples’ Platform (LCIP) of the United Nations Framework Convention on Climate Change (UNFCCC), to the board of UNREDD, Participant Committee of FCPF, World Bank and Chair of IUCN CEESP Specialist Group on Indigenous Peoples' Customary and Environmental Laws and Human Rights (SPICEH). At the moment, she is visiting faculty at Kathmandu University as well as representing in the different forums, networks and institutions both at national and international levels.”
« Pasang Dolma Sherpa, Directrice exécutive du Center for Indigenous Peoples' Research & Development (CIPRED), travaille depuis plus de vingt ans avec les peuples autochtones, les femmes et les communautés locales pour la reconnaissance des connaissances, des valeurs culturelles et des institutions coutumières des peuples autochtones qui contribuent à la gestion durable des forêts, des écosystèmes, de la biodiversité et de la résilience climatique. Mme Sherpa a obtenu son Doctorat à l'Université de Katmandou en 2018 sur l'Éducation au changement climatique et ses interfaces avec les connaissances autochtones. Elle a déjà été coprésidente du Forum international des peuples autochtones sur le changement climatique (IIPFCC), coprésidente du groupe de travail facilitateur de la Plateforme des communautés locales et des peuples autochtones (LCIP) de la Convention-cadre des Nations unies sur les changements climatiques (CCNUCC), membre du Conseil d'administration de l'UNREDD, du Comité des participants du FCPF de la Banque mondiale et Présidente du groupe de spécialistes de la CEESP de l'UICN sur le droit coutumier et environnemental et les Droits de l'Homme des peuples autochtones (SPICEH). Actuellement, elle est professeure invitée à l'Université de Katmandou et représente les différents forums, réseaux et institutions aux niveaux national et international. » 
Ahmed SKOUNTI
"Anthropologist, Professor at the National Institute of Archaeology and Heritage Sciences (INSAP, Morocco). He holds a Ph.D. from the Ecole des Hautes Etudes en Sciences Sociales (EHESS), Paris, France. He was the World Heritage Focal Point in Morocco (2000-2014) and contributed to the implementation of this Convention. He contributed to the drafting of the 2003 ICH Convention and is a facilitator of the UNESCO ICH capacity-building programme. He was a chair of the Evaluation Body of the Intergovernmental Committee for the safeguarding of the Intangible cultural heritage in 2015 and 2017. He is a member of the Scientific Board of the International Journal of Heritage Studies and of the Association of Critical Heritage Studies. In 2019, he received the Jeonju International Award for the safeguarding and promotion of intangible cultural heritage.”
« Anthropologue et Professeur à l’Institut national des sciences de l’archéologie et du patrimoine (INSAP, Rabat, Maroc), Ahmed Skounti est titulaire d’un doctorat de l’École des hautes études en sciences sociales (EHESS) de Paris (France). Il a été le point focal du patrimoine mondial au Maroc (2000-2014). Il a participé à l’élaboration de la Convention de 2003. Il est facilitateur du programme de renforcement des capacités sur le PCI de l’UNESCO. Il a été membre de l’Organe d’évaluation du Comité intergouvernemental de sauvegarde du patrimoine culturel immatériel, organe qu’il a présidé en 2015 et 2017. Il est membre du conseil scientifique de l’International Journal of Heritage Studies. Il a reçu le Prix international de Jeonju pour la sauvegarde et la promotion du patrimoine culturel immatériel en 2019. »
Annie Tohme TABET
“Professor of Anthropology (Department of Sociology and Anthropology, Saint-Joseph University of Beirut) Member of the UNESCO Global Network of Facilitators of Living Heritage Entity (2011). 
· Managed MedLiHer project (2011-2012). 
· Co-facilitated capacity building workshops in MENA countries (2011-2023). 
· Served as an independent expert representing the Arab Region 5b in the Consultative Body (2013-2014).
· Assessed the Syrian and Iraqi refugee ICH situation for the French Ministry of Foreign Affairs (2016). 
· Developed ICH cultural policies in Egypt (2015/2017) and Lebanon (2017/2022).
· Assessed the ICH situation after the Beirut port blast for the Living Heritage Entity (2020).
· Conducted the Yazidi ICH Inventory Project for the UNESCO Office (2023, Erbil-Iraq) 
· Created the Eco Museum of Olive tree culture (2023, Bchaaleh-Lebanon).
· Assessing the needs on education for the implementation of Output 2 on supporting the continued practice and transmission of living heritage in AlUla. Project: Heritage and creativity for AlUla’s sustainable development (2024).”
« Professeure d'anthropologie (Département de Sociologie et d'Anthropologie, Université Saint-Joseph de Beyrouth). Membre du réseau mondial de l'UNESCO des facilitateurs de l'Entité du patrimoine vivant (2011). 
· Gestion du projet MedLiHer (2011-2012). 
· Ateliers de renforcement des capacités co-animés dans les pays de la région MENA (2011-2023). 
· Experte indépendante représentant la région arabe 5b au sein de l'Organe consultatif (2013-2014).
· Évaluation de la situation du PCI des réfugiés syriens et irakiens pour le Ministère français des Affaires étrangères (2016). 
· Élaboration des politiques culturelles du PCI en Égypte (2015/2017) et au Liban (2017/2022).
· Évaluation de la situation du PCI après l'explosion du port de Beyrouth pour l'Entité du patrimoine vivant (2020).
· Réalisation du projet d'inventaire du PCI yazidi pour le bureau de l'UNESCO (2023, Erbil-Iraq) 
· Création de l'Écomusée de l'Olivier (2023, Bchaaleh-Liban).
· Évaluation des besoins en matière d'éducation pour la mise en œuvre du Résultat 2 sur le soutien à la pratique continue et à la transmission du patrimoine vivant à AlUla. Projet : Patrimoine et créativité pour le développement durable d'AlUla (2024). » 
Laurier TURGEON
“Laurier Turgeon has represented of the Folklore Studies Association of Canada at the ICH NGO Forum since its accreditation in 2016 to the UNESCO 2003 Convention. He was nominated facilitator to the UNESCO 2003 Convention in 2022 and was elected representative of North America and Western Europe in 2020 on the Executive Board of the ICH NGO Forum. He acted as Secretary of the board in 2020-21 and Chair in 2021-22. He was responsible for organizing the symposium of the Forum on the topic of “ICH, Climate Change and the Environment” at the 17 COM in Rabat, Morocco, in 2022, and led the creation a working group in September of 2023 to pursue research and exchange on the topic. He is also Professor of Ethnology (Folklore) and History, and Director of the Institute for Cultural Heritage at Laval University, Quebec City, Canada. Much of his work has focused on the transmission of intangible and tangible heritage through intercultural contacts in colonial as well as postcolonial contexts. More recently, he has turned his attention to studying the impacts of climate change on the ICH of Inuit populations in the Canadian Arctic. He has published extensively on these topics and has received visiting professorships and fellowships from Harvard, Yale, MIT, Chicago, Paris-Sorbonne, Maison des Sciences de l’Homme (Paris). He is a member of the Board of Trustees of the Canadian Museum of History and is currently the outgoing President of the Folklore Studies Association of Canada. His recent books include : « Une histoire de la Nouvelle-France: Français et Amérindiens », Paris, Belin, 2019 ; « Patrimoines métissés : Contextes Coloniaux et Postcoloniaux », Paris, Éditions de la MSH, 2013, 2nd edition 2018; « The Spirit of Place / L’Esprit du lieu, Quebec City », Laval University Press, 2015; « Mémoires et objets » (co-authored with Octave Debary), Paris, éditions de la Maison des sciences de l’homme, 2014. »
« Laurier Turgeon représente l'Association d'études folkloriques du Canada au Forum des ONG du PCI depuis son accréditation en 2016 à la Convention de l’UNESCO de 2003. Il a été nommé facilitateur de la Convention en 2022, et a été élu représentant de l'Amérique du Nord et de l'Europe de l'Ouest en 2020 au Conseil exécutif du Forum. Il a exercé les fonctions de secrétaire du conseil en 2020-21 et de président en 2021-22. Il a été responsable de l'organisation du symposium du Forum sur le thème « PCI, changement climatique et environnement » au 17 COM à Rabat, Maroc, en 2022, et a dirigé la création d'un groupe de travail en septembre 2023 pour poursuivre la recherche et les échanges sur le sujet. Il est également professeur d'ethnologie (folklore) et d'histoire, et directeur de l'Institut du patrimoine culturel à l'Université Laval, à Québec, au Canada. Une grande partie de son travail a porté sur la transmission du patrimoine immatériel et matériel par le biais de contacts interculturels dans des contextes coloniaux et postcoloniaux. Plus récemment, il s'est intéressé à l'étude des impacts du changement climatique sur le patrimoine culturel immatériel des populations inuites de l'Arctique canadien. Il a publié de nombreux ouvrages sur ces sujets et a été professeur invité et boursier à Harvard, Yale, MIT, Chicago, Paris-Sorbonne et à la Maison des sciences de l'homme (Paris). Il est membre du conseil d'administration du Musée canadien de l'histoire et est actuellement le président sortant de la Folklore Studies Association of Canada. Parmi ses ouvrages récents, citons : « Contextes Coloniaux et Postcoloniaux », Paris, Éditions de la MSH, 2013, 2nd edition 2018; « The Spirit of Place / L’Esprit du lieu , Quebec City », Laval University Press, 2015; « Mémoires et objets » (co-authored with Octave Debary), Paris, éditions de la Maison des sciences de l’homme, 2014. »
Chul-In YOO
“Chul-In Yoo is a Professor Emeritus of Anthropology at Jeju National University, Republic of Korea. He served as the president of several professional societies including the Korean Society for Cultural Anthropology, Korean Oral History Association, and the Society for Jeju Studies. He also worked as an editorial board member of academic journals published in English such as the International Journal of Intangible Heritage and Korea Journal. He played a key role in preparing the nomination file of the “Culture of Jeju Haenyeo (women divers),” which in 2016 was inscribed on the Representative List of Intangible Cultural Heritage of Humanity by UNESCO. The culture of Jeju haenyeo has promoted environmental sustainability with its eco-friendly methods. He reviewed several times a proposal to nominate “Jeju Haenyeo Fisheries Systems,” as the Globally Important Agricultural Heritage Systems by FAO, which were designated in 2023. He also played a leading role in submitting the nomination form of the “Revealing Truth: Jeju 4∙3 Archives” for the UNESCO Memory of the World Register in 2023. Currently, he is a member of the MAB (Man and Biosphere Programme) National Committee of the Republic of Korea as well as a member of the Advisory Committee on Korea Important Fisheries Heritage Systems.”
« Chul-In Yoo est Professeur émérite d'Anthropologie à l'Université Nationale de Jeju, en République de Corée. Il a été président de plusieurs sociétés professionnelles, dont la Société coréenne d'anthropologie culturelle, l'Association coréenne d'histoire orale et la Société d'études sur Jeju. Il a également travaillé en tant que membre du comité éditorial de revues universitaires publiées en anglais, telles que l'International Journal of Intangible Heritage et le Korea Journal. Il a joué un rôle clé dans la préparation du dossier de candidature de la « Culture de Jeju Haenyeo (Femmes plongeuses) », qui a été inscrite en 2016 sur la Liste représentative du patrimoine culturel immatériel de l'humanité par l'UNESCO. La culture de Jeju Haenyeo a favorisé la durabilité environnementale grâce à ses méthodes respectueuses de l'environnement. Il a passé en revue à plusieurs reprises une proposition de candidature des « Systèmes de pêche de Jeju Haenyeo » en tant que systèmes du patrimoine agricole d'importance mondiale par la FAO, qui ont été désignés en 2023. Il a également joué un rôle de premier plan dans la présentation du Formulaire d’inscription « Revealing Truth : Jeju 4∙3 Archives » pour le Registre international de la Mémoire du monde de l'UNESCO en 2023. Il est actuellement membre du Comité national du MAB (Programme sur l'Homme et la Biosphère) de la République de Corée et du Comité consultatif sur les systèmes importants du patrimoine halieutique de la Corée. »
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